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CLASSE DE MEDECINE

EXTRAIT DU PROCES-VERBAL.

Presidence de Mr H. H oyer.

Recherches experimentales sur l ’influence des nerfs pneumo- 
gastric/ues et sympathiąnes, exercee sur le coeur.

Communication de M. Stanisław H rom.

Les recherches ont ete executees:
1°) sur 23 lapins, dont les nerfs pneumogastriąues et sympathi­

ąues ont ete excises dans la region cervicale;
2°) sur 9 adultes sains, soumis, sous lo contróle de l’electrocar- 

diographe, a l’exploration de la tension du systeme vegetatif d’apres 
la methode de D a n ie lo p o lu . Nous appuyant sur ces donnees ex- 
perimentales, nous avons abouti aux conclusions sulvantes:

a) le systeme vegetatif exerce une influence manifeste sur la 
configuration de 1’oscillation T  dans 1’ólectrocardiogramme du lapin; 
l’excision des nerfs pneumogastriąues dans la region cervicale fait 
diminuer 1’amplitude et la duree de cette onde, tandis que l’excision 
des nerfs sympathiąues cervicaux les fait augmenter l’une et l’autre;

b) les alterations des oscillations P  et QRS dans 1’electrocar- 
diogramme du lapin ne presentent pas un caractere constant apres 
ces excisions;

c) on ohserve une ressemblance marąuóe entre la configuration 
de 1’onde T  chez le lapin apres l’excision des nerfs pneumogastriąues 
et apres leur paralysie, provoquee par 1’administration d’atropine;

d) l’amplitude et la duree de l’onde electrocardiographiąue T  di- 
minuent sensiblement chez les gens sains apres une injection intra- 
veineuse d’atropine; cette alteration est la plus sensihle apres la 
paralysie complete des nerfs pneumogastriąues;

e) chez les sujets sains la hauteur et la duróe de 1’oscillation T  
d’une part, et la tension du pneumogastriąue de 1’autre, sont en 
raison directe;

f) 1’amplitude et la duree de 1’oscillation P  augmentent chez les 
sujets sains sous l’influence de 1’atropine; la duree de la phase de 
conduction atrioventriculaire diminue parallelement;

g) la premiere injection intraveineuse d’atropine (0-5mg.) pro-
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voque generalement chez les sujets sains un rythme atrioventriculaire 
(nodal) passager;

h) l’examen histologiąue des preparations en serie du coeur de 
lapins, tues et autopsies 3 mois apres l’excision des nerfs pneumo­
gastriąues et sympatliiąues cervicaux, n’a decele de lesions patho­
logiąues ni dans le myocarde, ni dans 1’appareil de conduction;

i) l’exeision des deux pneumogastriąues provoque chez le lapin 
de 1’oedeme pulmonaire aigu.

Travaux de la II-eme Cliniąue Medicale de l’Universite de Var- 
sovie. Direoteur: Professeur Witold Orłowski.

L'acid(‘ lactiąue du sang humcńn dans divers etats pathologiąues.

Communication de M. .Jan R oguski.

L’auteur a determine la courbe de l’acide laetique et du glucose 
sanguin apres 1’ingestion de 50'0 gr. de cette derniere substance. Pour 
doser 1’acide lactique il s’est servi de la methode de P r ie d e m a n n , 
C o to n io  et S h a f fe r ,  tandis qu’il a appliąue celle de H ag ed o rn - 
J e n s e n  pour doser le glueose.

II aboutit aux conclusion suivantes:
1) la courbe de 1’acide lactique ne subit aucun changement dans 

1’insuffisance circulatoire legere ou de gravite moyenne, dans le 
briginisme, menie compliąue d’insuffisance renale, dans les formes 
legeres du diabete, ainsi que dans les maladies du foie et du sang 
et dans les hyperthyreoses;

2) elle s’eleve generalement au-dessus de la normale au cours 
de 1’insuffisance circulatoire grave;

3) la lactacidemie atteint chez les agonisants un niveau supe- 
rieur a celui qu’on observe chez les malades atteints de tumeurs 
malignes de grandes dimensions;

4) on observe une assez forte lactacidemie dans les intoxications 
par l’oxyde de carbone et par les derives de 1’acide barbiturique;

5) le dosage de 1’acide lactiąue dans les exsudats et les trans- 
sudats peut servir de moyen auxiliaire pour differencier ces deux 
liąuides;

6) dans les etats pathologiąues, 1’organisme s’efforce de maintenir 
au niveau normal la ąuantite d’acide lactiąue dans le sang a l’etat 
de repos.

Travaux de la Il-eme Cliniąue Medicale de l’Universitś de Var- 
sovie. Directeur: Prof. Witold Orłowski.



5

Recherches sur la ąuantite de l ’eau circulante avec le plasma 
sanguin. I ire partie.

Communication de M. Juljan  F liedbkbaum.

Los recherches sur des chiens sains ont etabli que la q. e. c., 
constante pour ehaque anlmal, est la nieme dans le sang arteriel et 
veineux et qu’elle augmente lorsque 1’animal est place sur le dos 
dans une position forcee. Elle accuse egalement une augmentation 
a 1’etat d’inquietude motrice ou psychique, comme elle s’accrolt apres 
1’absorption d’eau, apres 1’injection de Solutions hypertoniques, 1’in­
jection de derives du camphre et du salyrgan. La q. e. c. diminue par 
contrę apres avoir introduit dans le sang des Solutions hypotoniques, 
des hypnotiques, de la strophantine, de 1’euphyline, de 1’uree ou du 
chlorure d’ammonium. Trois jours apres la saignee, la q. e. c. revient 
au niveau precedent. L’anemie provoquee par de petites saignees 
ąuotidiennes, ne la modifie pas.

Institut de Pathologie Generale et Experimentale de l’Universite 
de Varsovie. Directeur: Prof. Pr. Yenulet.

Recherches sur Vammoniaąiie dans le sang humain. l i're partie. 
Recherches sur Vammoniaąue dans le sang des gens sains.

Communication de M. Wacław Markert.

L’auteur a fait des recherches sur l’ammoniaque sanguine de 
gens sains. Le sang arteriel fut examinć chez 14 personnes, le sang 
veineux chez 16. On prelevait 2 a 5 cm3 de sang. L’ammoniaque fut 
dosee d’apres la methode modifiee de P a rn a s .  Les differences entre 
cette methode et celle de l’auteur interessent:

1) 1’adjonction plus rapide du boran, qui entrave 1’ammoniogenese 
spontanee du sang; en effet, le temps ecoule entre la prise de sang 
et 1’adjonction du boran ne depassait pas quelques secondes;

2) l’examen effectue sous une pression aerienne diminuee et 
dans un courant plus faible de vapeur d’eau, de sorte qu’on obtenait 
une temperaturę plus basse de 1’humeur;

3) le repos absolu de l’extremite, avant d’en tirer du sang, ainsi 
que le repos de la personne examinee qui gardait d’habitude le lit.

En appliquant. cette methode d’experimentation, 1’auteur n’a eon-
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state de l’ammoniaque ni dans le sang veineux, ni dans le sang 
arteriel. Si l’on tient compte des limites entre lesąuelles les moyens 
techniąues permettent le dosage de petites ąuantites d’ammoniaque 
par la methode colorimetrique, on s’aperęoit qu’aussi bien dans le 
sang veineux que dans le sang arteriel, le contenu d’ammoniaque 
est inferieur a 0’01 mg. p. c. d’azote ammoniacal.

Travail de la II-eme Cliniąue Medicale de l’Universite de Varsovie. 
Directeur: Prof. Witold Orłowski.

L ’influence des citamines sur le deccloppement et la marciu' 
de la tuberculose pulmonaire experimentale cliez les lapins.

Communication de M. Karol Chodkowski.

Les experiences de 1’auteur ont ete executees sur des lapins 
vaccines au B. C. G. (17) et sur des lapins non-vaccines (21). Les 
vitamines etaient ingerees sous formę de biokalkol (vit. A, B, D, B, 
sels de calcium et autres) et d’iradiomalt (vit. A, B, D). Cliez les 
lapins vaccines on put constater une action tres favorable des pro- 
duits vitamines sur 1’etat generał, le poids, la duree de la vie, 
1’etendue et les caracteres des lesions tuberculeuses dans les poumons: 
quant aux autres organes ils ont resiste a 1’infection. Une action 
analogue, tres uniforme, se manifestait dans l’etat des lapins non- 
yaccines absorbant du biokalkol; elle etait variable chez les lapins 
prenant 1’iradiomalt, frappante chez les uns, peu prononcee chez les 
autres. La generalisation de 1’infection etait toujours moins forte 
que chez les lapins temoins. On a decele chez 23 lapins, nourris de 
fourrage supplee de vitamines, des infiltrations calcaires des masses 
caseeuses dans les poumons, les ganglions lymphatiques et le peri- 
carde. Dans les poumons le degre de 1’infiltration calcaire etait en 
rapport direct de 1’etendue de la degenerescence caseeuse. Chez 
quelques lapins absorbant de 1’iradiomalt, on a trouve des depOts 
calcaires dans les reins, en dehors des lesions tuberculeuses. L’evo- 
lution fibreuse et la sclerose d’encerclement des foyers tuberculeux 
n’ont pas ete particulierement actives.

Travaux de la II-eme Cliniąue Medicale de l’Universite de Var- 
sovie, Directeur: Prof. Witold Orłowski et de l’Institut d’Anatomie 
Pathologiąue de la meme Uniyersite, Directeur: Prof. L. Paszkiewicz.
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Ręćherches cliniąues et experimentales sur les corps etrahgers 
ayant penetre dans les voies respiratoires. 

Commimication de M. Henryk L ewenfisz.

Parfcant cle recherches bronchoscopiques, bacteriologiques et ana- 
tomo-pathologiques, 1’auteur discute dans le present travail le meca- 
nisme de 1’arret des corps etrangers dans les voies respiratoires 
inferieures; ii nous entretient des alterations qu’ils provoquent dans 
les poumons, et des conditions qui les favorisent. Restent arrStes, 
seuls les corps ótrangers introduits ou aspires dans les voies respi­
ratoires alterees a la suitę d’un processus morbide, actuel ou passe.

Les complications ne se declarent qu’apres un sejour plutOt 
prolonge d’un corps etranger obturant completement les broncbes; 
elles ne s’expliquent peut-etre pas par l’intervention d’un agent, 
mais par tout un syndronie.

Clinique Oto-Rliino-Laryngologique de la Faculte de Medecine de 
Varsovie, Directeur: Prof. F. Erbrich, et Institut de Pathologie Ge­
nerale et Experimentale de la meme Universite, Directeur: Prof. Fr. 
Venulet.

L ’effet de la concentration des ions Cl et II, ainsi que de la 
concentration des ferments sur le pouooir digestif du suc 

pancreatigue.

Commimication de MM. Fr. Czubalski et Br. Z awadzki.

Le present travail se proposait d’etudier dans quelle mesure le 
pouvoir digestif du suc pancreatique et son action sur les substances 
proteiques, les hydrates de carbone et les graisses, dependent de la 
concentration des ions Cl et H, ainsi que de la concentration des 
ferments. Le suc pancreatique frais etait recueilli d’une fistule chro- 
niąue chez un cliien. Suivant le stimulus alimentaire employe, on 
obtenait des sucs dont la rapidite de secretion, le contenu de chlo- 
rides et la concentration des ions H etaient variables. Comme les 
proprietes physico-chimiques des sucs varient suivant la rapidite 
de la sócretion et comme, ainsi que l’a montre C z u b a lsk i, leur 
pouvoir digestif change en consequence, il fallait trancher la ques- 
tion de savoir si le changement de ces proprietes exerce de 1’influence 
sur la modification du pauvoir digestif d’un suc pareil, respective- 
inent auquel de ces elements variables il faut 1’attribuer. On s’est 
servi de la methode de M ett pour determiner le pouvoir digestif
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des ferments d’albuinine, tandis que pour fixer le pouvoir amyloly- 
tique, on employait la methode de W o h lg e m u th  et l’on appliąuait 
celle de F i l iń s k i  pour determiner le pouvoir lipolytiąue. On avait 
recours a la methode de V o lh a rd  sans desalbumination, modifiee 
par W h ite h o rn , pour determiner les chlorides, le pH etait determine 
electrometriąuement d’apres M ich ae lis , enfin on fixait les diffe- 
rentes concentrations des ferments par 1’ultrafiltration, respectivement 
par la dilution. On peut resumer comme suit les resultats de ces 
recherches: le pouvoir digestif inegal du suc pancreatiąue dont la 
rapidite de secretion est differente, depend avant tout de la concen- 
tration des ferments qu’il contient et varie en consequence. Un suc 
plus alcalin secrete plus rapidement qui ne contient que peu de 
chlorures et de parties stables, digere moins energiquement, vu qu’il 
est egalement plus dilue en ce qui concerne les ferments et a l’inverse.

Institut de Physiologie de la Faculte de Medecine de l’Universite 
de Varsovie.

L ’action paradoxalc des agents pliarmacologiąiies sur le muscle 
constricteur isole de la pupille in  nitro.

Communication de M. Emil L eyko.

1. Le sphincter isole de la pupille du boeuf dans la solution de 
R ing  er reagit faiblement ou pas du tout, voire meme il reagit pa- 
radoxalement avec les agents pharmacologiques.

2. Le sphincter de la pupille du boeuf dans la solution de 
R in g e r-L o c k e  se contracte apres un certain temps et echappe 
a 1’influence des poisons vegetaux. L’application de ces agents, apres 
un sejour de la preparation dans le liquide de R in g e r-L o c k e  
durant un certain espace de temps, peut produire 1’impression d’ac- 
tions pharmacologiques inverses.

La contraction spontanee du muscle de la pupille a un caractere 
purement musculaire, car on peut la reduire uniquement par des 
moyens paralysant directement le muscle lisse (p. ex. le NaNOJ. Cette 
contraction est liee a la presence de sucre dans la solution de 
R in g e r-L o c k e , vu qu’elle disparait apres avoir remplace la solu­
tion de R in g e r-L o c k e  par de la solution de R in g e r  pure (sans 
glucose).

3. II est possible de reproduire 1’action reguliere des agents 
pharmacologiques sur le muscle constricteur isole de la pupille dans 
le liąuide de R in g e r-L o c k e , en observant les conditions experi-
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mentales necessaires, toutefois on ne reussit a obtenir ce phenomene 
qu’apres un certain espace de temps, sołt dans le courant de la pre­
mierę heure depuis que la preparation a óte placee dans le liąuide 
physiologiąue.

L ’action pharmcicologiąue de la ^nymplialine^^ nouveau prin- 
cipe cardio-actif tire du nemiphar. — I I P  communieation. — 

L ’action sur le tonus du coeur et sur le debit coronaire. 

Communieation de MM. Emil L eyko et Jerzy  Modrakowski m. c.

Les auteurs ont examine 1’action de la „nymphaline” sur le 
tonus du coeur du chien en appliąuant la methode de la preparation 
coeur-poumons de S ta r l in g .  Le volume du coeur, enregistre par 
le cardiometre de H en d erso n , servait d’indicateur du tonus. On 
s’aperęutque sous 1’influence de la „nymphaline” (environ 0’01 milligr. 
par 100 cm3 de sang) le coeur effectue le menie travail contrę la 
menie resistance, sans changement de frequence de ses contractions, 
mais en diminuant lentement et progressivement son volume, c’est- 
a-dire en ameliorant son tonus. Cette action est durable. La „nym­
phaline” est par consequant un vrai cardiotonique, selon la definition 
precise de S ta r l in g .  En mSme temps le debit coronaire par minutę 
augmente considerablement, de sorte qu’il depasse de plus de 50 pour 
cent le debit normal.

Integrations nerveuses. Ve partie. Integrations corticales.

Communieation de M. Jan  Mazurkiewicz m. t.

L’inexcitabilite et l’inactivite de 1’ecorce córebrale chez le nou- 
veau-ne ne peuvent pas etre expliquees exclusivement par 1’inache- 
vement de la structure morphologique de ses elements. Outre les 
conditions morphologiques, il faut encore des changements mnemiques 
(voir p. IV-me) de 1’ecorce pour la rendre excitable et active; c’est 
ce qui la distingue des parties sous-jacentes du systeme nerveux 
central. La reflectivite conditionnelle de P aw łó w  est la meilleure 
methode physiologique d’exploration de ces changements. Elle s’appuie 
sur les phenomenes d’irradiation et de concentration consecutive, 
qui cessent d’etre en desaccord avec la psychologie, si l’on admet, 
que c’est le „centre cortical de faim” qui fraye le chemin aux nou- 
veaux reflexes conditionnels, c’est-a-dire, qui les cree. C’est egale- 
ment lui ou une representation corticale d’un autre besoin physio-
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logiąue, qui provoque les „reacions anticipantes” de S lie r r in g to n ,  
ou il n’y a aueun excitant exterieur, ni conditionnel, ni inconditionnel. 
Et le „centre cortical de faim” ou d’autres sentiments protopathiques 
ayant son support anatomique dans le systeme nerveux vegetatif, 
l’activite nerveuse corticale, comme celle des mecanismes sous-cor- 
ticaux et des arcs reflexes spinaux, s’accomplit d’apres le menie plan 
generał de la structure du systeme nerveux central, ou le systeme 
vegetatif apparalt comme un tronc de la nevraxe, qui integre le fonc- 
tlonnement non seulement de tous les organes de 1’organisme, mais 
aussi celui du systeme nerveux de projection, et meme de sa repre- 
sentation sous-corticale et corticale d’ordre mnemique, c’est-a-dire 
l’activite instinctłve et psychique. Or, 1’ecorce cerebrale n’analyse et 
ne reaglt qu’au moyen de son activite integratrice.

Les integrations neroeuses. V Ie partie. Contribution a l !etude 
de la neuro-dynamiąue du systeme nerveux central. 

Communication. de M. Jan  Mazurkiewicz m. t.

L’ecorce cerebrale etant, chez le nouveau-ne, inexcitąble et in- 
active, il n’existe, dans son systeme nerveux central, qu’un seul 
systeme dnergetique, inne, qui consiste: 1° des mecanismes nerveux 
dans le tronc cerebral, inertes de par leur naturę, et 2" de 1’energie 
dynamique des excitations affluantes, chimiąues et nerveuses, qui 
les inettent en jeu.

La nutrition normale du cortex et l’achevement morphologique 
de ses elements nerveux ne sont que des conditions prealables de 
1’apparition ulterieure du dynamisme cortical, dont 1’origine est due 
aux changements dynamiąues des elements nerveux corticaux, amenes 
par 1’energie specifique des excitations tlialamiąues; donc, celles-ci 
d’abord creent le dynamisme cortical, et puis le soutiennent durant 
toute la vie. Ainsi, les couclies optiques representent un appareil, 
qui integre les excitations nerveuses venant de la peripherie, et 
excite 1’ecorce cerebrale, dont le dynamisme est, au contraire, inhibe 
par les „dispositifs hypniques” du tronc cerebral.

Les calculs de L a n g le y , W ien  et W e iss  prouvent, que la 
valeur energetiąue des processus neuro-dynamiques, malgre leur 
enorme importance biologique, est bien negligeable par rapport 
a l’energetique generale de 1’organisme. Et la neuro-dynamique du 
systeme nerveux central resulte de la synergie de deux systemes 
energetiques, dont l’un est inne, et l’autre acquis.
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Deux ordres cl’emotiuite dans le cycle de la vie humaine, reveles 
par les resultats des recherclies sur la ćhronaxie restibulaire. 

Communication de Mn° J . S krzypińska.

S’appuyant sur 1624 examens de la chronaxie vestibulaire chez 
270 sujets normaux de differents ages (depuis 1 mois jusqu’a 92 ans), 
1’auteur aboutit a la conclusion, qu’il faut distingeur deux ordres 
d’emotivite que revele la chronaxie yestibulaire. 11 s’agit 1° de l’emo- 
tivite protopathique ou sous-eorticale dont le seuil d’excitabilite 
monte durant toute la vie humaine, de sorfce que la valeur chrono- 
ximetrique exprimee en słgnes est une centaine de fois plus grandę 
dans la vieillesse t.res avancee que chez le nouveau-ne, et 2° de l’emo- 
tivite psychique ou corticale, qui n’existe pas chez le nouveau-ne. 
Cette derniere formę acquise dans la suitę, augmente jusqu’a l’age 
avance et l’on peut la reveler dans les epreuves emotiyes psychiques, 
par les chutes de la chronaxie yestibulaire, dont 1’intensite s’accroit 
dans certains cas, jusqu’a l’age de 65 ans.

Anthropomorphologic des muscles masticateurs.

Communication de M'le M. S erini.

L’auteur a fait chez 50 Buropeens des inensurations des inuscles 
masticateurs. 11 s’agissait notamment du masseter, du temporal et 
des pterygoidiens. 11 a compare ensuite les donnees obtenues, avec 
les resultats des inensurations analogues, entreprises chez des Mela- 
nesiens par B h r lic h  (1926) et Ć w irk o -G o d y c k i (1928).

Institut d’Anatomie Descriptive de l’Universite de Varsovie. Di- 
recteur: Prof. E. Loth.

Recherclies sur le role de la ratę dans l ’economie de l ’eau.

Communication de M. Richard T islowitz.

L’auteur a examine 1’economie de l’eau chez des chiens prives 
de ratę et de reins, ainsi que chez des chiens prives a la fois de ratę 
et de reins. Dans ces conditions ii a determine l’action du salyrgan.

II a egalement examine 1’influence des extraits de ratę sur 1’eco­
nomie de l’eau et particulierement leur action sur la diurese salyr- 
ganique chez des chiens normaux et prives de ratę.
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Bnfin 1’auteur a constate 1’influence „du blocus” produit par 
1’argentol sur 1’economie de l’eau et sur la diurese salyrganiąue chez 
les chiens normaux et chez les chlens derates:

I. Ces recherches ont montre que la ratę produit un corps spe- 
cifique, dote des proprietes d’un hormone. Cette substance produit 
les effets suivants:

a) elle augmente la retention de l’eau dans les tissus,
b) fait diminuer la ąuantite d’eau circulante et
c) enraie 1’elimination de 1’urine.
II. La ratę joue egalement un róle mecaniąue important dans le 

reglage de 1’economie de l’eau:
a) comme. reservoir de reserve d’eau,
b) comme siege principal du systeme reticulo-endothelial.
III. L’antidiurese produite apres 1’emploi d’extraits de ratę inhibe 

1’action du salyrgan.
En premier lieu le „blocus” inhibe et fait ensuite plutót aug- 

menter la diurese salyrganiąue.

Institut de Pathologie Generale et Experimentale de l’Universite 
de Varsovie. Directeur: Prof. F. Yenulet.

La ratę et le metabolisme du cholesterol.

Communication de M. F. G oebel.

Le róle de la ratę dans le metabolisme du cholesterol n’est jus- 
qu’a present ni tout a fait elucide, ni bien etabli. A sch o ff  et son 
ecole considerent la ratę comme un organe emmagasinant le choles­
terol. D’autre part, il y a beaucoup de donnees qui semblent plutót 
plaider en faveur du róle actif, de la ratę dans 1’economie du cho­
lesterol (A b e lo u s et S o u la , L a p o r te , Goebel, B u g n ard ).

Les experiences entreprises apres 1’ablation de la ratę (sur 11 
chiens pendant 60—100 jours), nous apprennent que chez les chiens 
prives de ratę on n’observe pas une seule courbe uniforme de cho­
lesterol emie. Apres la splenectomie on observe tout d’abord une di- 
minution du taux du cholesterol, ensuite la hypercholesterolemie 
s’accentue, puis on assiste souvent a une nouvelle chute.

Comme les resultats obtenus ne nous renseignent pas clairement 
sur la question de savoir si le cholesterol est emmagasine dans la 
ratę, on a execute les experiences suivantes au cours des recherches 
ulterieures: on faisait aux chiens des injections hypodermiques de 
2—3 gr. de cholesterol, et Fon notait pendant 3 heures le taux du
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cholesterol dans le sang. Ensulte on procedait a la splenectomie et 
au bout de 30 jours on repetait 1’administration du cholesterol en 
enregistrant la courbe du cholesterol sanguin. L’administration sous- 
cutanee de cholesterol produisait chez les chiens normaux une hyper- 
cholesterolemie de courte duree. 11 en etait tout autrement chez les 
chiens prives de ratę; en effet le taux du cholesterol s’elevait ega- 
lement, mais cette elevation se maintenalt beaucoup plus longtemps.

Institut de Pathologie Generale et Experimentale de l’Universite 
de Yarsoyie. Directeur: Prof. F. Yenulet.

MM. les Membres de 1’Academie qui font des Communications 
pendant les seances, sont pries de remettre au Redacteur, six jours 
au plus tard avant la datę de la seance, une notę pour servir a la 
redaction du proces-verbal.
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